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Craletde

�ÀValThorens,LeChalet
delaMarineacheté
en2006parArnaud

Gorini illustrela montée
engammedesrestaurants

surlespistesquitendent
versla bistronomie.
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I ] faut toujoursretourneràla source.La

«source»ici �s ��a�p�p�e�l�l�eAndré Plaisance.
Cetenfantde la valléedesBelleville,né
en 1951,a étémairede Saint-Martin-de-

Belleville (devenueLesBelleville,com-

mune nouvelle,en2016)pendantdix-neufans,
entre 2001et2020,etdonctémoin�d ��u�nprodigieux
changement.Laplus longuevalléepastoralede
la Savoieesteneffetdevenue�l ��u�ndesplusvastes
domainesskiablesaumonde.«Noussommesici

auxMenuires,plusprécisémentdansle quartier
deLaCroisette,premierétagedela fuséeBelleville
�o�ùtoutacommencé»,raconte�l ��a�n�c�i�e�nélu. Dans
cettevéritableville àla montagne(27000lits), �o�ù

séjournentchaquehiver desmilliers de vacan-

ciers, il fautfaireun effort�d ��i�m�a�g�i�n�a�t�i�o�npourse
figurer le contexte�d ��u�n�evalléeruraleà �l ��a�u�b�edes
années1960et imaginerle paysageactuelvide
desesimmeubles,galeriesmarchandeset par-

kings. AndréPlaisancenousaide: «En1960,sur
les22hameauxet bourgsdeSaint-Martinhabités
à �l ��a�n�n�é�e�,onrecensait1 060habitants,contre
2500unsiècleplustôt. �L ��e�x�o�d�erural étaitdéjà
bienentamé.Lemairede �l ��é�p�o�q�u�e�,Nicolas Jay,oaavait procédéauxpremièresacquisitionsfoncières

pour la futurestationdesMenuires.�D ��u�ncôté,un
certainnombredejeunesbellevilloiscommen-

çaient à se formerauxmétiersdemoniteurde
ski, pisteur-secouriste,conducteurde remontées
mécaniques,tandisquede�l ��a�u�t�r�elesagriculteurs
demeuraienttrèsaccrochésà leursmontagnettes

�c ��e�s�tainsique�l ��o�nnommeles pâturages�d ��é�t�é
dansla vallée.NicolasJayvoyaitbien�q�u ��i�l�n ��a�r�r�i�-

verait pasàconvaincretoutela populationdele
suivredansla création�d ��u�n�estationdeski. Il était
doncalléchercherunepersonnalitéau-dessus
desclivageslocaux,JosephFontanet,conseiller
généraldu cantonde�M�o�û�t�i�e�r�s�,puisprésidentdu

conseilgénéralde la Savoie,députéetministre.»
Pourla petitehistoire,la valléedesBelleville,qui
sejoint à la Tarentaiseauniveaude�M�o�û�t�i�e�r�s�,est
la premièreà être repéréepar �l ��É�t�a�tpourcréer
unestationde ski enraisonprécisémentdesa
longueur(20kilomètres),sonamplitudealtitu-

dinale (de 1400mètresàSaint-Martinà plusde
3000 mètresà lacimedeCaron) et satopogra-
phie largeetouverte,favorableà l'implantation
deremontéesmécaniqueset �d ��h�é�b�e�r�g�e�m�e�n�t�sde
loisir. �C ��e�s�taussicettetopographiequi faisaitla
richessepastoraledesBellevilleetexpliquerala
résistancedumonderural àlâcherce qui fondait
saraison�d ��ê�t�r�e�.�.�.

SENTIMENTS�P�A�R�T�A�G�É�S

Fille deLucienHudryetIrma Charles,uncouple
depaysansnésdansdeshameauxdistantsde
moins�d ��u�nkilomètre Prarangerpour sonpère,
LesGrangespour samère73 ��S�u�z�a�n�n�eBorrel se
souvientdessentimentspartagésqui animaient
sonpèrefaceà �l ��a�v�è�n�e�m�e�n�t�d ��u�n�estationde
sports�d ��h�i�v�e�r�.�.�.«Les chosesse sont faitespro-

gressivement. �D ��a�b�o�r�d�,nousentendionsdepuis
plusieursannéesparlerde ceprojetde station.
Puis,en1963,sontarrivéslespremiersengins
deterrassementauxMenuires,au lieudit Brelin,
à 1 885mètres�d ��a�l�t�i�t�u�d�e�.�A�u�j�o�u�r�d ��h�u�i�,�c ��e�s�tune
barre�d ��i�m�m�e�u�b�l�e�stout enlong. Monpèrey louait

unchalet�d ��a�l�p�a�g�e�,qui a étédémoli... Est-ce
�q�u ��i�la été choqué? Sansdoute,mais il ne le
montraitpas.Moi, je merappellelesmachines
qui remuaientla terre,leschaletsraséslà �o�ùil y
a �a�u�j�o�u�r�d ��h�u�ila grenouillère[termequi désignele

pointde rassemblementetdedépartdespistesde
ski,ndlr], lesouvriers,lespremiersbâtiments..

LesMenuires,
premièrestation
construiteexnihilo
à partirde 1963dans
la vallée desBelleville,
vachangerlaviedes
locaux.�L ��u�r�b�a�n�i�s�m�e
enhauteur � ici la
résidenceDorons
(enbasàgauche) �
correspondàla
conceptiondes
stationsdeski des
années1960-1970.

AndréPlaisance(en
haut),natifdeSaint-
Martin etmairede
2001à 2020,assume
cettearchitecture
modernefaitepour
logerun maximum
devacanciers.Pour
célébrerle passage
à l'an 2000,la station
desMenuiress'est
dotéed'un clocher
transparent.
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I..  � Solaret,la tour Neigeet Ciel, audépart
exploitésparle VVF �(�a�u�j�o�u�r�d ��h�u�iBelambrapour
la tour,Solaret�n ��e�x�i�s�t�a�n�tplus).
SuzanneBorrela6 ansaudébutdela construction
desMenuires.Ellechaussepourla premièrefois
lesskisdeuxansplustard,en 1965,à uneépoque
�o�ù�l ��o�ncomptetroistéléskis:LaCroisette,Jonction
Rebertyet Montaulever.Tous serontensuiterem-
placés pardestélésièges.Elle poursuit: «Nous
habitionsdansunefermeà Praranger mon
pèreavaitquelquesvaches,deschèvresetdes
moutons,sanscompterle bétailquenouspre-
nions enpension�l ��é�t�é�.Pourmoi, le plusgrand
chocfut la découvertedessofasdu VVF. �C ��é�t�a�i�t
unniveaudeconfortinconnudelaplupartdes
famillesbellevilloises!» Clément,sonmari,
renchérit«Enfants,nousavonsgrandiavecles
débutsdela station.Nousétionsenthousiastes.
�C ��é�t�a�i�tun mondemerveilleux,car la valléedes
Belleville était en retard...�L ��é�l�e�c�t�r�i�c�i�t�é�n ��é�t�a�i�t
arrivéedansleshameaux�q�u ��e�n1953et �l ��e�a�u
couranteen 1957!»«Lastationastoppé�l ��e�x�o�d�e
rural, préciseSuzanne.Mon pèrea trouvédu
travailauxremontéesmécaniques.Lesgensdes
Belleville(principalementdeSaint-Martin,le
chef-lieu,et desdifférentshameaux)ontinvesti
dansdescommerces � magasinsdesport, res-

taurants, boulangeries,supérettes � aufur et
à mesureque la stationa grossi.Sanscompter
tousles emploissalariésauxremontéesméca-

niques, à �l ��o�f�f�i�c�edetourisme,à �l ��é�c�o�l�edeski...
�C ��e�s�t�d ��a�i�l�l�e�u�r�senvoyantlesbeauxcostumes
deshôtessesduVVF que�j ��a�idécidédefairedes
étudeshôtelières!» Suzannecommenceainsi sa
carrière auVVF avantdela poursuivreà �l ��o�f�f�i�c�e
de tourisme.Sonépouxestquantà lui moniteur
deski auxMenuiresdepuis1975.

GEORGESCUMIN,LE VISIONNAIRE

AndréPlaisanceadmetquelesdébutsdesMenuires
�n ��o�n�tpasétéun longfleuvetranquille...«Les
appartementsdespremiersimmeublesneseven-
daient pascommedespetitspainsetil fallait en
parallèleinvestirdansledomaineskiable.Pendant
untemps,la commercialisationdesMenuires
a étéconfiéeàunpromoteurde�l ��é�p�o�q�u�etrès
célèbre,PierreSchnebelen,qui voyaitgrand,
peut-êtretropgrand.Il avait déjàentêtedefaire
lastationdeValThorens,alorsqueLesMenuires
�n ��é�t�a�i�e�n�tpasachevésetqueSaint-Martin�s ��é�t�i�o�-
lait... Cestensionsont fait perdrela mairieen
1977audéputéJosephFontanet.Il a étéremplacé
parunhommeextraordinaire,GeorgesCumin,
ingénieurdesPontset Chausséeset �l ��u�ndesarti-

sans du planNeige,avecqui�j ��a�ieu�l ��h�o�n�n�e�u�r
de travaillercommeadjoint.» GeorgesCumin
estsansdoutele premiergrandcommisde�l ��É�t�a�t
à passerde �l ��a�u�t�r�ecôtédu miroir, troquantsa
casquette�d ��a�m�é�n�a�g�e�u�r�d ��u�n�estationdeskiàélu
local.Ce fut sansdoutela chancede la vallée
desBelleville. «Il avaitunevision �d ��e�n�s�e�m�b�l�e
duterritoireetcomprenait�l ��a�r�t�i�c�u�l�a�t�i�o�nentre
la populationduchef-lieu,deshameauxet la
station,estimeAndréPlaisance.La première
chose�q�u ��i�la dite endevenantmaire,�c ��e�s�t�:Il
fautaidernosagriculteurset soignernotre.

«Nousavonsgrandiaveclesdébuts
dela station.Unmondemerveilleux,

carlavalléeétaitenretard.»
�C�L�É�M�E�N�TBORREL

SuzanneBorreletson
mari Clément(enhaut
àgauche)ont assisté
à la constructiondes

Menuires.Lucien,
le pèredeSuzanne,
exploitaitunalpage
au lieudit Brelin,�o�ù

�s ��é�l�è�v�edésormais
uneimmensebarre

d'immeubles.C'estla
créationde la station

qui adonnéà Suzanne
l'enviedetravailler
dansle tourisme.

La grenouillèreou
frontdeneige,et

unevued'ensemble
desMenuires(enbas)
auniveaudu quartier

deLaCroisette,
le cœurhistorique

de la station.
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i.. environnement ��.La communea versédes
primesà �l ��h�e�c�t�a�r�efauché,aidéà �l ��a�c�q�u�i�s�i�t�i�o�nde

machinesagricolesetaménagédespistespour
accéderauxparcelles.» Il estimaitquelesagricul-

teurs, grandsoubliésdela premièrephasede la
constructiondesMenuires,devaientà leurtour
bénéficierdesretombéesdutourisme.Ils sesont
alorsmis à vendreleursproduits(essentiellement
desfromages)danslesmagasinsdela station.
«Pour �l ��a�n�e�c�d�o�t�e�,NicolasJay,mairede Saint-

Martin avant1965 � et aupassagemongrand-

père-, avaitproposéauxagriculteursdevendre
leurs montagnettesà la société�d ��é�q�u�i�p�e�m�e�n�tde
la valléedesBelleville,mais �d ��e�nresterlocataires
tant �q�u ��i�l�n ��yavaitpasdeprojet �d ��a�m�é�n�a�g�e�m�e�n�t�»�,
raconteThierrySuchet.Passépar uneécolede
commerceet la venteimmobilière,cetenfant
du paysa sentivenir le�g�o�û�tpour �«�l ��a�u�t�h�e�n�-

tique eta lancéuneaffairefamilialeaudébut
desannées1990.ChezPépéNicolascomprend
un restauranttraditionnelsavoyardà basede
spécialitésfromagèresdansunchaletd'alpage,
uneboutiquedeproduitslocaux,uneexploita-

tion agricole(42 vacheset 150chèvres)et une
activitéde maraîchageà 1 950mètres�d ��a�l�t�i�t�u�d�e!
Car �l ��i�d�é�edecertainsétaitbienderappeler,dansla
nouvellestationdeski,lesracinesruralesdu chef-

lieu etdeseshameauxpastoraux.LesMenuires
ont été parfoisdécritscommeun «Sarcellesdes

neiges»,doncce �n ��é�t�a�i�tpasgagné�d ��a�v�a�n�c�e�.�.�.
Mais,aujourd ��h�u�i�,lesuniverssonttrèscomplé-

mentaires etfonctionnentenbonneintelligence.
«Il fautsereplongerdansle contextedela décen-

nie 1965-1975,reprendAndréPlaisance.Il fallait
construiredesmilliers de lits touristiquespour
financerle développementdudomaineskiable.
Le restedevaitsuivre..LesMenuiresnesont
peut-êtrepasla stationla plusréussiesurle plan

architectural,maisceslogementsontétéconçus
pourfaciliter�l ��a�c�c�è�sdesclassesmoyennesaux
sports�d ��h�i�v�e�r�.�C ��é�t�a�i�tle choixleplusrationnel.
Lachancequenousavonseuedansle déve-

loppement de la station,�c ��e�s�t�d ��a�v�o�i�rtoujours
conservélamainsurnotreoutiléconomique.
LesBellevilloissesontbeaucoupinvestisetà
partir du moment�o�ùla stationa commencéà
bienfonctionner,les retombéesontbénéficiéà

Saint-Martinet auxhameaux.Lesfamillesbelle-

villoises ontpuretaperdeschaletsetouvrir des
commercessecondaires.»

COUP(S)DE FOUDRE

Autreeffet inattendudutourisme,le brassage
entredessaisonniersou desvacanciersvenusde

�l ��e�x�t�é�r�i�e�u�r�,et les Bellevillois.SergeetSusanJay,
éleveursdebrebislaitièresà Saint-Martin,ensont
�l ��e�x�e�m�p�l�eparfait.«Jesuisvenue�d ��A�n�g�l�e�t�e�r�r�e
visiterma sœurDebbyenjuillet 1981.Elleétait
fille aupairchezle frère�d ��A�n�d�r�éPlaisance.�C ��e�s�t
là que�j ��a�irencontréSerge,uncoupde foudre!
�J ��a�v�a�i�s18anset Serge16»,souritSusan.�L ��i�s�s�u�e

decesbellesrencontres?Deuxmariages! Debby
etGilbert, le frèredeSerge,en1981,etSusanet
Sergeen1986.�«�J ��a�iépouséunefamilleet une
vallée! rit Susan.Descouplesfranco-anglais,il

�n ��yen a pastantqueceladansla vallée,�j ��e�n
connaisseulementcinq. Et noussommesle
seul�d ��a�g�r�i�c�u�l�t�e�u�r�s�.Noussommesdouzemois
surdouzeavecnosanimaux,quandla grande
majoritédescommerçantsbellevilloisouvrent
quatremoisetdemiparan.»
Autrejoliehistoire,celledeCoralieDesitter,une
Belgearrivéeen2010à Saint-Martinpourfaire la
saisonà �l ��A�l�p ��H�ô�t�e�l�.«Nousétionstoute une I1.

LehameauChez ThierrySuchet(enbas
PépéNicolasest à gauche)exploite
unemontagnette enfamilleChezPépé
à1950m d'altitude Nicolas,un lieumixant
entreLesMenuireset un restaurant,une
ValThorens. boutiqueetuneferme.
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.I. équipe�d ��e�m�p�l�o�y�é�sbelges.�C ��e�s�tlà quePaul
[Sollier,ndlr],moniteuret charpentierdeSaint-
Martin, �m ��aséduite!» souritla jeunefemme.
Depuis,deuxenfants Marcelet Léon � sont
nésetCoralietravailleavecsonconjointdansla
fabrication�d ��o�b�j�e�t�sdécoratifsenbois.«Il faut du
tempspourrencontrerdesgensdansla vallée,
souligne-t-elle,maisquandonestadoptés,�c ��e�s�t
pourlongtemps.Defil enaiguille,�j ��a�idécouvert
quenousétionsnombreuxà venirde�l ��e�x�t�é�r�i�e�u�r�.
Mesdeuxmeilleuresamiessont�d ��a�i�l�l�e�u�r�sdes
 ��e�x�p�a�t�r�i�é�e�s �: Céline,uneVendéennequi a ren-
contré unJay,et Mickaëla,uneTchèquevenue
encouple.»

VIVRE�À2300�M�È�T�R�E�S�,UNEFOLIE!

DeuxièmeétagedelafuséeBelleville,ValThorens,
Si la stationdesMenuiresaétéfaçonnéeparles
Bellevilloisqui�s ��ysontimpliqués,Val Thorens
aenrevancheétéconsidérécommeun rejeton
arrivétropviteettroptôt. �«�D ��u�n�epart,il y avait
suffisammentdetravailpourlesBellevilloisaux
Menuires,indiqueSuzanneBorrel,et �d ��a�u�t�r�e

part,nousconsidérionsquevivreà2300mètres
 � �l ��a�l�t�i�t�u�d�edeValThorens  � étaitunefolie !» Et
eneffet,danslesannées1970-1980,il tombait
en cumulé 10à 15mètresdeneigechaquehiver,
contre5 à7 mètres�a�u�j�o�u�r�d ��h�u�i�.
«Val Thorens,�c ��e�s�tuneidéenovatricedu pro-

moteur PierreSchnebelen,voyantle potentielde
la hautealtitudeet duski �d ��é�t�ésurlesglaciers
dePécletet deChavière.Il rêvait�d ��u�n�estation
deski troiscentsoixante-cinqjoursparan.»,
résumeAgnèsGirard,fille dePierreJosserand,
brasdroit dePierreSchnebelen.Cederniera fait
sesdébutsàTignes en 1968-1969.Il y a bâti la
stationsatellitedeTignes-ValClaretet équipé
le glacierde la GrandeMottepour leski �d ��é�t�é�.
Appeléà la rescoussepourrelancerLesMenuires,
il veutpasserla vitessesupérieureet fonderune
nouvellestationsurdesmorainesglaciaires.«Lors
de�l ��h�i�v�e�r1969-1970,�l ��u�ndesplus enneigéset
desplusfroidsdu XXE siècle,monpèremonte
à Val Thorenspour étudierl'implantationdes
remontéesmécaniques.Il a28ans.Nouslogions
alorsdansun petitchaletauxMenuiresquitan-

guait à chaquecoupdevent!»,sesouvientAgnès,
alorsâgéede4 ans.

�ÀSaint-Martin,
SergeetSusanJay
transformentle lait

de leursbrebis
enfromageseten

glaces.

AgnèsGirard(en haut
àdroite)estla fille

dePierreJosserand,
l'un desfondateursde

Val Thorens,
Elle s'estlancéedans

�l ��h�ô�t�e�l�l�e�r�i�edeluxe
àpartirde1992.

ValThorens(page
dedroite)estl'une

desstations
lesplusrentables
desAlpes,grâce

à son altitudeélevée
(2300m) etsalongue

saison,qui �s ��é�t�e�n�d
de novembreà mai.
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Le frontdeneige
deValThorenset
sonenfiladedebars
etrestaurantsfont
dela stationunlieu
trèsfestif.
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I1. DirequelesdébutsdeValThorensfurentlabo-

rieux estun euphémisme..Endécembre1971,
la stationouvreofficiellement,maispersonnene
veutallerhabiterlà-haut!Ellevégèteet deuxchocs

pétrolierssuccessifs � en 1973et 1979 � viennent
stopperla croissanceéconomiquedumodèle
occidental.Celanefait paslesaffairesdePierre
Schnebelen,qui doit quitter la vallée.«Il �s ��e�n
estfalludepeupourqueValThorensnecapote,
continueAgnèsGirard. Les aventuriersprêtsà
investirici secomptaientalorssurles doigts�d ��u�n�e
main.ParmieuX, la championnedeski Christine
Goitscheletmamère,Marie-AlineJosserand,qui
ontmontéensembleunmagasindesport.Mon
père[quiprésidaitalorsla Société�d ��e�x�p�l�o�i�t�a�t�i�o�ndes

téléphériquesdeTarentaise-Maurienne,laSetam,
ndlr] a eul'idée deconstruireleplusgrandtélé-

phérique dumonde.Celui-cia ouvertà la cime
Caronen 1982,avecunecabinede150places!

Unénormecoupdecomqui a placéVal Thorens
sousle feu desprojecteurs.»Commeunebonne
idée en amèneuneautre,BertrandPerkov,génie
dumarketingetdirecteurduNovotelValThorens,
proposeà PierreJosseranden1987decréerune
centralede réservation.
«Sile téléphériqueaboosté�l ��i�m�a�g�edela station,
la centralea quantàelle stimuléla fréquentation
grâceauxaccordsnouésavecles tour-opérateurs
du mondeentier.Aveccesdeuxoutils,ValThorens
adécollé,si bienque rapidementnousavonsman-

qué delits touristiques»,assureAgnèsGirard.Au
débutdesannées1990,lafille dePierreJosserand
entreàsontour dansladanse.Elle fondele groupe
Montagnettesetfait construireunerésidencede
tourismededix chalets.«Lestour-opérateurs
nousreprochaientalorsde�n ��a�v�o�i�rquedespetites
surfaces,explique-t-elle.Ils voulaientdevastes
appartementsavecdesambianceschalet...La
grandeparticularitédeValThorens,avecson
altitudeélevéeet sonenneigementgénéreuxet
pérenne,�c ��e�s�t�d ��o�f�f�r�i�rvingt-deuxsemainesconsé-

cutives deskiparan(lamoyennepourunestation

estdedouzeàseizesemainesparhiver), cequi
permetdemieuxrentabiliserleshébergements.»
Leshandicapsdedépartsontdevenusdesatouts
et Val Thorenssemuedanslesannées2000en
uneredoutablemachineàrapporterdel'argent.
Beaucoup�d ��a�r�g�e�n�t�.�.�.Leslits semultiplient(26000
en 2024)et lesprix duterrainnu �s ��e�m�b�a�l�l�e�n�t�,
passantde 100 francsaumètrecarré(22,41  ¬�)

danslesannées1990à 12500 ¬�a�u�j�o�u�r�d ��h�u�i�,ce
qui entraînebien �s�û�rdesphénomènesdemal-
logement pour lessaisonniers.
«Vers�l ��a�n2000,la mairiedeSaint-Martinasou-
haité tirer�l ��h�é�b�e�r�g�e�m�e�n�tverslehautpour attirer
desCSP+ En2002,nousavonsdonccréé�L ��O�x�a�l�i�s�,

un complexehôteliercomprenantunensemble
deservices(spa,piscine,magasindeskis)etun
restaurantgastronomiqueétoiléMichelin dès
2004, �o�ùa officié pendantdix ans le chefJean
Sulpice»,commenteAgnèsGirard.

LE FUN,LA �f�Ê�t�EETLA JEUNESSE

SiValThorensestunesuccess-story,AgnèsGirard
estlucidesurles traversliésà cetteréussite:«Ce
�n ��e�s�tpasunestationchic, �c ��e�s�tuneusineportée
pardesentrepreneurset destinéeà accueillir
dejeunesgensvenusfaire la fête. �C ��e�s�tnotre
positionnement: le fun, la fête,la jeunesse,les
réseauxsociaux,leshowoff [la frime, �l ��e�x�h�i�b�i�t�i�o�n�,
ndlr]. Pour moi, �c ��e�s�tdirectementdérivédeces
aventuriersqui, contreventsetmarées,ontporté
ValThorens.» Maisderrièreun positionnement
marketingà la «Ibizadesneiges»,il existe...

StéphaneLeherpeux
(enhautàgauche).
moniteurde ski,a
découvertVal Thorens
à l'âgede 7ans.
Il déciderapidement
dedevenirun
professionnelduski.

ArnaudGorini,
devantLeChalet
de la Marine,fait
partiedespionniers
deVal Thorens,Ses
parentssontarrivés
en1972.Ils ont
ouvertunecrêperie,
puis un hôtel,une
agenceimmobilière...
Aujourd'hui,avecson
frère Cédric,Arnaud
tient Le Pashmina,
unhôtelde luxe,ainsi

quedesrestaurants
d'altitude.

LeshandicapsdeVal Thorenssont
devenusdesatoutsetla station�s ��e�s�t
muéeenunemachineàrapporter
de�l ��a�r�g�e�n�t�.Beaucoup�d ��a�r�g�e�n�t�.�.�.
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I1. deshommesetdesfemmesqui fontvivrela
stationetsontd'authentiquesamoureuxdulieu.
�C ��e�s�tle casde StéphaneLeherpeux,moniteurà
�l ��é�c�o�l�eProsneige,quia�d ��a�b�o�r�dconnuValThorens
commevacancier:«Avecmesparentsoriginaires
dePoitiers,nousallions skierdansdifférentes
stations�j�u�s�q�u ��à�l ��h�i�v�e�r1996 � �j ��a�v�a�i�s7 ans � �o�ù
ils ontdécidédeviserhautpour être�s�û�r�s�d ��a�v�o�i�r
delaneige.Dansla foulée,ils ontachetéun studio
dans�l ��i�m�m�e�u�b�l�eLeSérac.»Le garçonapprend
à skier à Val Thorenset �s ��yattacheau point
desedonnercommebut�d ��e�m�b�r�a�s�s�e�rle métier
demoniteurde ski. �«�C ��e�s�tdevenumonobjectif
à �l ��â�g�ede13 ans.�J ��a�itoujoursaimé�l ��a�m�b�i�a�n�c�e
decettestationquiauneréputationdefroideur
et�d ��a�u�s�t�é�r�i�t�éliéeàsonaltitudeetà sonabsence
devégétation.Quand�j ��é�t�a�i�sadolescentet queje
préparaismonmonitoratdeski, il �m ��e�s�tarrivé
�d ��yséjournersix semainesparsaisonpendantles
vacancesscolaires.Onseretrouvaitavec�d ��a�u�t�r�e�s
jeunesrésidentssecondairespour�s ��e�n�t�r�a�î�n�e�ret
faire la fête.Certains�d ��e�n�t�r�eeuxsontdevenus
moniteurs.Ce qui meplaît ici, �c ��e�s�t�l ��o�r�i�g�i�n�etrès
diversedesgens, on �n ��a�s�s�i�s�t�epasà unphéno-
mène de gensducru.»
StéphaneLeherpeuxloueaussi�l ��e�s�p�r�i�tde cama-
raderie qui lie lesmonitricesetmoniteursdeski
desdifférentesécolesenconcurrence= cinqse
partagentle marché,sanscompterlesprofes-
sionnels de�l ��U�C�P�A�,soitplusde350instructeurs
enhautesaisonàVal Thorens.«Nousvivons
dansunestationtrèsdynamiqueportéeparle
sensde la fête.�C ��e�s�tcequi expliqueunecoha-

bitation plutôtharmonieuseentreles locauxet
lesvacanciers.Le seulpointnoir, cesont les
chauffardsdespistes,qui dévalentdesbleues
à Mach 12. Quand�j ��e�n�s�e�i�g�n�e�,je passeplusde
tempsà regarderderrièremoi que devantpour
anticiperlatrajectoiredecesirresponsables.Il
nousfaudraitunespacedébutantmieuxsécurisé.»
«Tousceux qui ont duré àValThorenspartagent
le mêmepetit grainde folie», assureArnaud

Gorini,quifait partiedela deuxièmegénération
despionniers.Safamilletientdeuxrestaurants
(Le Chaletde la marine,ungastronomiquesur
lespistes,et Le Chaletdes2 lacs),deuxhôtels
(3 ValléesetLePashmina),ainsi �q�u ��u�n�eagence
immobilière.«Il fautaimerle froid, la neige,les
saisonsinterminables,lessemaines�d ��i�n�t�e�n�s�efré-

quentation, maisaussilespériodesdecreuxet de
brouillard,énumère-t-il.Ensomme,êtrerustique
pour�s ��a�d�a�p�t�e�rà cet environnementhostile.Je
suisnéàLyon, maissuismontéà ValThorens
quelquessemainesaprèsmanaissance.Lecoin
�s ��e�s�thumanisépar rapportauxannées1970,�o�ù
lastationétaitunchantierpermanent.»La famille
Gorini incarne�l ��e�s�p�r�i�tentrepreneurialdesgens
deValThorensqui pendantcinquanteansont
construitunempirecommercial.Il fait �a�u�j�o�u�r�d ��h�u�i
saliverlesfonds�d ��i�n�v�e�s�t�i�s�s�e�m�e�n�tqui rachètent
à prix �d ��o�rles plus beauxhôtels: �«�L ��A�l�t�a�p�u�r�aa
étérevenduparla famille Sibuetet Koh-INor, un
cinq-étoilesquiappartenaitàThierrySchoenauer,
aétéachetéen2022par le groupeLes �É�t�i�n�c�e�l�l�e�s�.
Nosaffairesontpristellementdevaleur�q�u ��i�lest
difficile de résisterà desoffresalléchantes.»,
regretteArnaudGorini.

LE BOOMDESAINT-MARTIN

Il esttempsderedescendreau fondementdela
fuséeBelleville,àSaint-Martin,àunealtitudeplus
soutenable,caril �n ��e�s�tpassansconséquencede
vivre à 2300mètres seulement73 % �d ��o�x�y�g�è�n�e
disponibleparrapportauniveaudela meret70%

desUV renvoyésparlaneige..Là-haut,impossible
deseprotégersouSun sapin! Saint-Martin,pai-
sible village �d ��a�g�r�i�c�u�l�t�e�u�r�s�-�é�l�e�v�e�u�r�s�,fut le dernier
àêtrerelié audomainedesMenuiresen 1983au
moyendetroistélésièges uneliaisonmodernisée
depuis2002parunetélécabinedébrayable.Le
regain�d ��i�n�t�é�r�ê�tpource village en tantque troi-
sième stationdeskidelavalléedesBelleville ...

Saint-Martin-de-
Belleville, lechef-lieu,

s'estdéveloppéen
derniergrâceaux

succèsdesMenuires
etdeVal Thorens.
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